
— 12 —
fensive qu'elle paraisse, n'en est paa
moins toxique. Répétée chaque jour,

elle produirait fatalement, quoique à la

longue, des effets graves à l'instar des

gouttes d'eau qui, tombant une à une,
usent la plus résistante des pierres.

L'alcoolique n'est pas nécessairt^rnent

un ivrogne. Il peut être extérieurement
un homme d'apparence respectable, de
conduite très rangée. Il conserve sou-

vent l'estime de ses concitoyens.

Celui-là est d'autant plus en danger
qu'il ignore, le plus souvent, l'action

destructive de l'ennemi qu'il a introduit

dans ses veines.

Voilà, en peu de mots, la différence

qui existe entn; l'ivrognerie et l'alcoo-

lisme.

L'alcool est un poison si virulent

qu'on ne peut le prendre que sous la

forme diluée de spiritueux.

Dr LEBS

A tous points de vue, on peut dénon
cer l'alcoolisme comme une cause re-

doutable et douloureuse de dépopula-
tion et d'affaiblissement de la race.

AD. COSTE

continuelle-L 'intempérance pousse
ment à tous les crimes.
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